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de la peau de la tefte qu'ils emporterent auec le poil,
la fentinelle ayant donné aduis, on décharge des
fufils fur eux, ce qui les contraignit de fe retirer,
croyant que ce pauure homme eftoit mort, en effet il
n’auoit plus de mouuement: mais comme on eut mis
le feu au canon pour le décharger fur les ennemys,
il s’éueilla & commenga & fe traifner, on courre vers
luy on le trouue bleflé A la tefte de 7. ou 8. grands
coups de hache d’armes que tout le monde croyoit
eftre mortels: vous euffiez dit que les yeux n’eftoient
plus en leur place & le fang qui le trempoit de tout
coftez [67] le rendoit horriblement affreux; ayant
vne partie de la tefte découuerte de fon poil & de fa
peau, on lappelle, on luy parle, il n'auoit plus de
connoiffance tous fes fens eftoidt perdus, il n’auoit
plus qu'vn mouuement animal qui le faifoit traifner
ca & 1a fans raifon, le Chirurgien ’ayant fait porter
dans le Fort, en eut vn fi bon foin qu’il eft mainte-
nant en pleine fanté: il fut trois iours fans aucune
connoiffance, & vn fort long-temps en danger i caufe
que le crafne eftoit enfoncé & que les contufions
eftoient fort grandes. Depuis ce temps-12 les Fran-
¢ois auoient pour cloiftre vne palliffade de pieux
d’vne bien petite eftendu&; mais enfin les Ambaffa-
deurs Iroquois arriuans au commencement de Iuil-
let, rompirent la clofture de ces pauures reclus, qui
n’ayant pas tous le don d Oraifon ne prenoient pas
trop de plaifir en vn {i petit monaftere.



